
uelques renseignements les derniers religieuX de Culssy

Dans artıcle tres documente, paru 1cC1-meme la tres bonne
connalsseuse de l’abbaye de Cu1ssy, qu'est artıne Plouvıer, pre-
sentaıt longuement qUC l’on pouvaılt SaVOIr des dernıiers relıg1euUxX de

abbaye. s’agıt 1C1 d’apporter sımplıcıte, pres de trente Aalls

plus tard, quelques rense1ignements qUC Jal glaner, de-c1,; de-l1ä, quı
viennent completer la bıographie de e rel1gieuxX. CIICOTC malheu-
reusement len des Z7ONESs d’ombre!

()aude FLAMIN Le dernier abbe de Cu1ssy etaıt  8 ne Wasıgny, eft avaıt
ete baptıse le Jour de nalssance, fevrıer FTIS: Par le prleur-cure du
lıeu, ir Ambroise Pelletier. Ce dernıer iınd1ıque, profession du
pere de ’enfant: cordonnier®?.

Celerier de Cu1ssy 1/48, l est prleur claustral de Ressons mo1lns
uıllet 1757 eft decembre 1753 On le reiTrouve 1763 prieur claustral

de Salnt-Paul de Verdun, fonction qu’1 n exerca pas longtemps, pu1sque
l’annee sulvante le rol LouI1is le l’abbaye de Cu1ssy.

Dans la Semaıine du Vermandotis de 1860, iTrOUVve quelques indıca-
t10ons le concernant”, en! autres SO  — election eveque constitu-
tıonnel, election qu’1 declıina. On ndıque (p. 204) qu’'en 1860, portraıt

I Martıne PLOUVIER, «La communaute relıgieuse de l’abbaye de CUu1ssy la Revolu-
t10n», ans Analecta Praemonstratensia, 61, 1985, TTT

Toutes les indications d’etat-cıvıl des relıgieuxX Ont ete verifiees, PDOUT autant qu’1
etaıt possı1ble, SUT les registres de catholicıte eft I5  etat-  C1ıvıl Ceux-cı SOoOnt maıntenant «Cn

lıgne», gratulıtement, POUT l’A1sne, la Meuse ei les Vosges, eft le sont egalement POUT la
Meurthe-et-Moselle depu1s le ler Janvıer 20172

Semaline du Vermandois, 1860, 203-205, PU1S au  >< 21922721 1a Semalne du
VermandotLls est peri1odique hebdomadaıiıre (au MO1Ns theor16e), quı etaıt imprıme
Saınt-Quentin Aılısne) SOUS la Deux1ieme Republique, SOUS le Second Empire, et SOUS la
Troisiıeme Republique. Cet OTgAaNC Jouailt PCU le ro  le des Semalnes religieuses
11 eut ans LOUS les dioceses de France. €es!| l’eEpOoque, urtout SOUS la Deux1eme
Republıque el le Second Empire, Ou beaucoup d’eveques pressalent leurs pretres de
S’hnteresser I’hıistoire relıgıeuse locale, eit particulıer les invıtant interroger les
PCISONNCS les plus agees de leur paro1sse. La Semaine du Vermandois faıt pas CP-
tıon regl Pour [OUS les numeros une annee donnee, la pagınatıon etaıt continue,
sdalls reprendre la pagınatıon la Pagc chaque NOUVECAaU numero.

La ettre, pleine d’humiuilıte eit meme 3901 de dıgnıte, par laquelle, le fevriıer 1/791,
l’abbe Claude Flamın refusa en  etre le premier eveque constıitutionne. de l’Aısne, est
TOUVeETrT Laon, Archıives dEpartementales AD) Aisne, 632
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le representant etaıt  f CONServe ans la galer1e du gran sem1inaıre de OIlS-
SOIMNS. seraıt utile de partır la recherche de portralt... Cas Ou l
ex1isteraılt toujJours.

On voılnt l’abbe de Cu1ssy intervenIir, plusieurs repr1ses, deb de
1/791, POUT appUYVCr les demandes des rel1g1euxX restes ans l’abbaye,
aupres de l’admiınıstration nouvelle, directoire du district de Laon, quı
refere I’ınstance superlieure, le directoire du Departement seant Iu1 aUss1ı
a0n Aınsı, Flamın demande qu’on Iu1 abandonne CTOSSC, et qUC l’on

dıstrıbue a4U X rel1g1eUX des lıvres ascet1iques preleves SUT la bıblıotheque
de la communaute. La reponse est donnee ans la seance du 15 fevrıer
1791 T’abbe vient de refuser la mıtre constitutionnelle), el le Departement
faıt SaVOIT Dıstrict, qUC ce‘ CTOSSC vient de Charles Martın precedent
abbe de Cu1ssy, qUC Flamın avaıt ete elu eveque constıitutionnel, el lu1
delaısse cependant la WKa qu’1 reclame, Jen qu’1 pu1sse plus s’en
SeTVIT (puı1squ aucun abbe peut plus offıcıer France d’apres la Lo1)
Quant auX lıvres, le partage des lıvres de pıete SCIa faıt faveur des
relig1euxX Par (]laude Pıoche, commıssaılre du Departement actuellement

Cu1ssy, eft abandonnera l’abbe les lıvres achetes Par lu1
Dans la seance du 18 I1aTrs 1791 du meme dıstrıct de Laon, examıne

la demande de Flamın, de reCeVOoIr uUunc palire de flambeaux, u1lllıer
eft S1X cuıllers d’argent. Mais il semble pPas qUC l’abbe alt appuye une

nouvelle demande des relig1eux aupres de l’admiınıstration, demande etu-
1ee dans la seance du avrıl 1791 les rel1g1euUX demandent que leurs
best1aux solent vendus, ef qUC l’on decıde enfin leur 1Tlouer les
1506 quı1ı ont ete prom1ses chacun d’entre CUX, lors de la seance du

Janvlıer 1791, POUT qu’1ls pulissent acheter uUunc douzaıne ef demie de
chemi1ises de toıle place de celles de qu’ıls portaient Jusqu’alors.
TES de euxX MOI1S plus tard les subsıides POUT acheter de telles che-
m1Ses, n’ont touJours pas ete verses: les religieux reclament NOUVCAU,
el ans seance du mal 1791, le Departement faıt SaVOIT dıstrıct
de Laon, qUeC le pa de CcCcs5 SOMTNINECS SCTAa faıt ans le COUurant du
MO1Ss prochain“.

Laon, Aiısne, 460, ftf. 55 101 130 207 U& La dec1iısıon du Departe-
ment, date du jJanvıer 1791, cıtee plus haut (Ibid., Ld., 38-38 v avaıt ete motivee
par un demande des relıgieuxX de CuIl1ssy: «attendu les changements operes par les l01x
ans leur sıtuatıon actuelle qu’ Jıl fut POUTVU la necessiıte ils TOUVEN! actuellement
de porter des chemi1ises de to1ıle place de celles de qu'’ıls portoijent precedem-
ment L’attendu de la dec1isıon 'est pas moOo1ns cıter: «CI cons1ideration de {OUS les
tıtres qUE la SaACSSC ei la loyale gestion des eXpOSants leur donne I’humaine Equite de
l’administration dl SCTA delıvre chacun des c1ı-devant priıeur el relıgıieuxX de Cu1ssy une
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L/acte de deces de (]aude Flamın, TUCY, germiınal VL, 25 fevrıer
1/798, SON domucıle 1T1UC Basse, qualıifie SCS parents de proprietaires.

Sur Jean Franco1s BERTON, na pas de rense1ignements,
sınon JUC le depou1llement des tables decennales de ercy-le-bas
(Meurthe-et-Moselle actuelle, s()  — leu de Na1lssance) mMontre qu’1 n Yy est

Pas deced:  e 1802 et 1861

enry IGOT est l1en fıls de Pıerre el de Marguerıte amoYy, le saılt
gräce I’indication portee registre des ordıiınations de A0n MoOoment
de onsure 18 avrıl ma1ls nen saılt PaS plus SUT famılle, Car

le registre de catholicıte de Dun Man UcC POUT les annees 8-1
Dans SCS Emigres de Ia Meuse. Dubois dıt qUC 120 fut amnıstIie Ide

SON emi1gration| le brumatire XL, 13 novembre dut rentrer
VOeIS date, Q  ] DL  etaıt pas deJäa, Calr le nıvöse AlL, Janvier
1803, ceft ex-premontre de Dun depose Mon  d les dıfferentes pleces
necessalres POUT faıre lıquider pension’.

D’apres l’abbe Gaillemin®, quı pren le renselignement ans le Pouyıille
de Robinet eit Gillant?, enrYy 120 devınt succursalıste *Ecurey ler
a0ut 1814, eft MOUTUuL le avrıl 1816

OUuUr Chrıstophe CHALONNIERS, dernıier prieur-cure d’Iviers (A1ısne
actuelle, canfon d’Aubenton), el prem1er succursalıste concordataıre de

de ent cinquante lıvres POUT leur SerVIr l’achat une douzaıne ef demiı1e de
chemises selon l’eXpose de leur requete. R B La suıte de la requete de l’abbaye de Cu1ssy
concernaıt les lıvres de la bibliotheque, dont les religieuxX souhaıtalent le partage entre
CUuUX Lä auss]1, l’administration montraiıt la fol1s soucleuse des blens publıcs, ef du
Sservıice rendre AU X requerants. Jle decıda de leur qUE les lıvres «de relıgi0on

leurgjournalıer ei puremen! ascetiques, et [10]  — d’autres tels qUuC bıbles polyglottes,
bıbles in-folio0, saınts peres, concıles, eic  »

Ibid., 24972
DUBOIS, «Liste des em1gres, des pretres deEportes eit des condamnes POUT

revolutionnaire du departement de la Meuse», ans Memoires de la Socıiete des ettres,
SCLIENCES el FA de Bar-le-duc, 4€ ser1e, S, 1910 4-93, 139.

ar-le-duc, Meuse,
bbe Andre GAILLEMIN, Dictionnaire biographique des pretres, religieuxX el relı-

Q1eUSES nes Meuse... pendant la Revolution et Concordat (1789-1805)..., Bar-le-
duc, Socı1ete des ettres, SCIENCES ef TISs 11983], fascıcules in-4°, 1C1 fasc. 1, 223

bbe Nıicolas-Narc1isse OBINET ei bbe JB A GILLANT, Pouyıille du diocese de
Verdun..., Verdun, vol in-8°, 1655 I 2595; ote ef 3]*

L’abbe Robinet est seul POUT le ler, l’abbe Gıllant ensuıte mene seul
47 G  dıtıon de travaıl consıiderable.
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lıeu, na pas trouve quelle date, el selon quelle formule, 11 preta
erment la Constıtution Cıvıle du clerge, ma1ls l Ivıers, eit Jusqu’ä
la clöture des registres de catholıcıte le novembre 192 redigeant el

sıgnant tOUS les Lant qUE cure. L’annee precedente, seance
du a0uUut 1/791, le dıstrıct de Vervıns etaıt OCCUpe de lıquıider le traıte-
ment de Chalonnıiers selon declaratıon de qu’1 avaıt
TEVENUS eft depenses de 1790, 0)81 T1EeVCECNUÜ de 1790 etaıt  z estime, LOUS fra1ls
deduıts, 2076 Or s10)  — traıtement ega devaıt etre, de la POPRDU-
latıon de paro1sse, de 1200 l’excedent etaıt ONC de 8’76
Maıs les dec1ısıons de la France traın de regenerer par la plus I1CI-

veılleuse des Revolutions, etalent de pPaS Lrop penalıser GEHX qu1
avaljent 1790 Lrop-percu. Les diısposıitions egales accordalent,
ans Cas, la moı1t1e de l’excedent question, qu1, POUT le cure
d’Iviers, tradult par uUunc de 43 Donc le dıstrict de Vervıns
lıquıidaıt le traıtement de Chalonniers POUT 1790, la totale de
1638 £10 On volt pPar anılere de faıre, qUuU«C le traıtement des cures
avaıt ete amelhore pPar la Revolution. De 700 de portion CONZTUE, quı
devaıjent revenIır 4aU X Cures, d’apres la Declaratıon royale de 17806, les
nouvelles dısposıtions de la France regeneree avalent augmente Gce

1200 f et SHGOIS accordaıt-on SUS, la moıtıe de l’excedent
CEUX quı avaljent

Jean-Baptiste Laurent ( ONCET. connalssance actuelle, C’est le
seul de LOUS les premontres francals de 1790, aVOIT continue, mMI1eUX,
reprI1s, la vIie rel1g1eUse, de la r1gueur des €  9 ans uUunNnc

amılle monastıque. Kt SOI t1ent PCU du all. Les archıves
de l’abbaye de elleray (La Meıilleraye de Bretagne, Loire-Atlantique
OUS rense1gnent PCU SUT parcours?”.

Concet quitte donc Cu1ssy uUunc date NON CONNUC. Le fevrıer 1791,
SO  —; abbe, AVCC le tıtre de «superl1eur de la malson de Cu1ssy», lu1 avaıt
rem1s une cople de SO  —; acte de profession. Maıs Concet a-t-ıl quıtte
CUu1ssy moment-lä, plus tard, Sanls doute Orsque l’abbe el SCS

COMPASNONS sont retires TUCY (quelle ate exacte‘? Probablement,
Laon, Aisne, 865, 100

11 Tous 1L11C5S remercl1ements ont Marıe-Jeröome du algou&t, CSoO. archıviste
de abbaye, quı touJours facılıte l’acces au  >< archıves de Melleray. On auUssı
TreCOUTIT au  >< artıcles qu’'1 faıt paraitre ans la CUteaAuxX, SOUS le tıtre de «Plerres
d’attente POUT l’histoire de ('1iteaux IXe s1ıccle», speclalement 19, 1968, eit
sulvantes (0)81 note Ö, 1576 SUT Concet)
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plus tard, septembre 1791°?). rend Reims OUu 11 est «pretre habı-
tue», du MOINS S1 lL’on croıt 1’abbe Bouchez!®. Son passeport est du
septembre 1792 quı veut 1ıre qu’1 s’est deporte volontaırement, POUI

pPas QVOIT preter le erment de Lıberte-Egalıte, qu1 lu1 auraıt pourtan!
asSsure traıtement de la Natıon.

st-11 alle Li6ge, le dısaılt SO passeport? Ou va-t-ıl ensuıte?
11 e  n Salmlls doute Janvier 1793, l’abbaye de la Valsaınte, Sulsse,
Ou dom de Lestrange regroupe des relıg1eUxX de la Grande JIrappe (et
d’ailleurs, ei meme d’autres amılles monast1ques, Concet est la
PICUVC. quı voulaıjent reprendre continuer la VvIeE rel1g1euse. SOus le
NO de frere Dosıthee, 11 faıt profession la Valsaılnte le 111415 1794,
AVCC euxX pretres em1gres francaıs emo1ns. donc dü prendre
’habıt clstercıen VeTITS Janvier-fevrıer 1793 Maıs PCU apres, Ul est designe
POUTF la fondatıon que dom de Lestrange tenter Angleterre:
U1WOTr C’est auUssı1ı Je  ue Ou dom de Lestrange est tellement crit1ique
POUT les eXCESSIVES penıtences dont l charge la vIie des rel1ig1euxX de SCS

fondatıions, qu’1 est conduıt demander {OUS SCS rel1g1ieux une ormule
d’attachement total eit incondıtionnel CCS reglements. Le exie ecrtıt Dar
Jean-Baptıste Laurent Concet, alıas frere Dosıthee, ete CONServe. L/en-
thousiasme POUT Ges macerations parait patent, de meme qUC la profon-
deur de vIie relıg1euse (meme S1 certaıns termes choquent maıntenant
105 manıleres de OIr el de penser)

«Declaratıon de frere Dosıiıthee.
«Pour la plus grande glo1ire de DIieu. Je SOoUuss1gnNe declare UJUC Je Saurol1s
trOop m’etonner el remercıler la dıvıne Provıdence de qu'etant le plus
grand pecheur de l’unıvers el le dernier des hommes, elle alt bıen voulu
m’appeler etat OUu Je tTrOoUVve tant de IMNOYCNS NON seulement de pPOUVOILT

sanctıfıer sulvant les VOl1es JUC DOUS ont tracees tant les Peres des
Deserts qUeC 1105 Peres de Citeaux, ma1ls meme  A OUu ] eprouve CONSLAMMEN!
une Jo1e ei contentement qu'1. seTO1t ımpossı1ıble d’exprimer pal 11165

paroles. Je voudraıs qUC LOUS les hommes pussent goüter MOl COMM-
bıen le Joug du Se1gneur est doux el SOI ardeau leger, qu un ]Jour passe
dans si0)  —_ tabernacle vaut des miıllıons passes SOUS la des pecheurs,
qUC l’unıon des COCUTIS, la vrale charıte quı1ı regne SC parmı NOUS, peut
seule FesSIC| faıre le onheur SUuT la erre el faiıre Paradıs antıcıpe. Elle
adoucıt auUssı merveınlleusement toutes les peines de la VvIeE eft LIOUS faıt {TOU-
VCcCI bonheur inexprıimable dans les austerıtes ef les souffrances. Non
seulement Je ne Lrouve pas JUC la Reforme de la Val-Sainte pulsse etre
blämee, ma1ls Je telıcıte fOus les Jours de L’avoır embrassee el Je

12 bbe mıiıle BOUCHEZ, Le clerge du DAays ET . Reims, 913 in-8°, 426
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voudraıs pas VOIT seul artıcle retranche. est qU«e JC SU1Ss pret de
sıgner de 110ON PITODIC Sanı
LszeNnE:] Dosıthee, pretre, rel1g1euxX de la Val-Saımnte Angleterre.»

Nous perdons la TAace du frere Dosıthee pendant envıron vingt Aans,
saıt CommMent l supporte la VvIe relız1eUse Angleterre, ma1ls VOIS

2-1 Ul semble pPas jlen porter nı comporter. (Cest qu1ı
resSSsSOoTT une lettre de SOM abbe dom de Lestrange:

CS Nn Yy qu ' un pretre, ancıen rel1ıg1euxX Irancals, ir. Dosıthee, une

aUVIC tete el UuU1nlece mauvalse tete, quı donne de la peıne. Maıs Ul trouve
mMmMoOo1 homme plus ferme qu'ıl est obstine el Je le tıiens brıde 11 faut

des CrO1X partout. z

On saılt ensuıte pratıquement plus rien SUT relig1eux. En 1817,
cCOommUuUnaute revient France, el vient OCCUPCI uUunNnc anclenne abbaye
cisterclenne, Notre-Dame de elleray. 1en UJUC le fr. Dosıthee so1lmt
sıgnale parmı les rel1g1euX, n’entend plus du tout parler de Ju1, Jusqu’ä
SOIl deces UrTvVenNnu elleray le octobre 1823 Ce s1ılence absolu 5  —

sujet est d’autant plus intrigant, que le ir. Concet etaıt pretre alors JUC la
cCommunaute comptaıt PCU, anclen rel1g1euxX ONC prior1 MI1IeUX
Lorme, eft enfin francals alors qUC la cCommunaute TIevVveNUuEC elleray
avalıt recrute, durant SOM SC]J0OUr Angleterre, certaın nombre de
relig1eux d’or1gine anglo-saxonne.

Anne Cesar Franco1s ELATTRE OUS est touJours aussı INCONNU,
DCU pres. E municıpalıte de aon inscrıt SUT la lıste des ecclesiastıques
pensionnes Par elle, annee 1791, el POUT la de 900 Delastre,
ex-rel1g1eUX de Cuissy””. Apres?

Sur Franco1s DEMONGEOT, une seule indication nouvelle, ef encore!
semble qu’1 Vivalıt CI1ICOTC E CaTlTr 11 Iıgure SUT L’Etat des pension-
naltres... SUur le Iresor royal. publıe Ccel annee-llä. Maıs cel Ftat est

13 Laon, Aısne, SRL 102
tat des pensionnalires SUr le Iresor royal, Parıs, 1817, in-4”

Au debut de la Restauratıion, le Iresor roya. CSsSaya de connaltre, le plus exacte-
ment poss1ble, les PCTISONNCS (ancıens pretres, relıg1euX, religieuses, em1gT76€s), qu1ı les
reg1imes polıtıques le precedant, avalent accorde uUune pens1on. I8 tıt imprimer cefl tat.

volumes 1n-4°, classement alphabetique par atronyme des pensionnes. Nn Yy pas
I5  tude recente SUT la manılere dont ceft tat. ete redige, ei quelles ont \D  \ les
SOUTCECS est notolrement fautıf. Rıen que POUT les relıg1eux premontres, 11 contlient trOo1s
DNOTNS de premontres decedes depul1s C1Ng, quatre eft euX ans J’a1 utiılıse l’exemplaire de
la Bıblıotheque nationale de France, ote Lf 158/



2746 Miscellanea

parfo1s tres fautıf el do1lt etre utilıse quU avec precautıions. Kt l’on N:
1que PDas le heu de residence, qu1 n arrange rlien DOUT les recherches!

Pas de rense1ignements cConcernant FRIANT.

Pıerre (JODY est assurement dec:  e  \  d  e mel le a0ut 1807, qu1ı est
inscrıt SUT les reg1istres de ce'! COMMNIMMNUNC de la Meuse Le necrologe
diocesaın de Nancy'” CoOontente d’indıquer l’annee du deces, 1807, mals
donne defunt les prenoms de Pıerre Gregoire, le second de CeuX-Cl,
Gregoire, est paAS indıque ans l’acte de deces

La date de deces du diacre presqu’aveugle, Jean-Baptiste OULET,
SCTa Salmlls doute Jamaı1s CONNUC AVOCC unc prec1sıon exacte Les registres
de Chäteau-Porcıien, ourg OUu 11 demeuralt, ommenCce qu en 18540
Une lıste des deces du clerge des Ardennes (les Ardennes ont faıt partıe
du diocese de Metz Jusqu’en mentionne 1819 le deces de .
Goulet, diacre, mals SaJmns heu Iselon vraısemblance, Chäteau-Por-
clen];, nı Samns ate exacte! Le pretre inscrıt Juste avanı! lu1 est deced:  e le

mal, el celu1 qu1 est inscrıt Juste apres Iu1 est dec  e  \  d  e le 19 Juıllet 1819
faudra Sd1il5s doute OUuS Contenter de approximation"®.
Avec Etienne JUSTINE, il beaucoup plus de certitudes. Ne SUT la

paro1sse de l’abbaye de Chaumont-la-Pıscıine, apres aVOIT faıt profession
Salnt-Paul de Verdun, peut dıre qu’1 AUTa ete fıdele de Cu1ssy,

pu1squ ıl semble Jen aVOIT ete enNvoye POUT SOM d  s  e  tudes apres
profess1on, 1760 el qu’1 est MOoOTT Geny 1806

Les registres des assemblees revolutionnalres locales, autres les
registres du district de Laon, NOUS ontren 1791 cure constıitution-
nel veıllant AVOCC So1n 10}  —; Inımum vıtal Le fevrıer 1791, le dıstrict
examıne la demande d’Etienne Justine, CoNCcernant le Jardın ont ma1-
SU  — curlale est depourvue. sollıcıte l’octrol1, qu1ı est f1xe par les textes

V1gUeuUr, d’un dem1-arpent (so1ut cinquante verges) de erraın natıonal,
quı lu1 tiendraıt leu de Jardın curlal. Le district lu1 accorde deux
pleces de err dependant de la cy-devant CUre de Geny eit Pargnan, so1l_t
53 VETITSCS eft une demı1e Et la Natıon est genereuse, le dıs-
trıct de Laon NO} de celle-c1, decıde qu’Etienne Justine n’aura pas

15 Vıllers-1les-Nancy, Ancıen Grand Semiınaıre, 111S55S.,
Saınt-Julien-les-Metz, Moselle, depöt eveche de Metz, 29 256
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les VETISCS eft demiı1e de trop  17! elon vraısemblance,
Justine, quı desservalıt paro1lsse depu1s pres de vingt AaNs, savaıt
parfaıtement qu’etalient CCS deux pleces de 9 el peut-etre les
cultivaıt-ıl deJa, les faısaıt-ıl deja cultıver, depu1s certaın emps.

uelques MO1S plus tard vient ’examen Par le meme district des
COomptes d’Etienne Justine POUTF 1790, qu1ı determınera SOI traıtement
de cure constitutionnel POUT 1791 ef la suınte. Le prieur-cure sıgnale,

1028POUT 1790,
el DOUI depenses
so1lt excedent de 5

Comme la Natıon T1xX| 1200 le traıtement des cures constitution-
els des petites S, elle lu1 VEISCI, POUTF complement afın
d’atteindre GCes 1200 E uUunNnc

de
On volt YUC les Ccures de paro1sse ont gagne, S1 l’on OSC dıre, soutenIır

la plus merveılleuse des Revolutions, pPU1Sque leur traıtement Gl est vralı
paye assıgnats), est maımintenant de 1200 1B alors qUC ans les dernleres
annees de ’Ancıen Regıme, Lou1l1s X V I avaıt f1ix: la portion congrüe
700

Les demandes du pere Etienne Justine ont CI1ICOTIC retenIır plusieurs
fo1s l’attention du dıstrıct de Laon!®. Dans seance du 28 septembre
1/791, le directolre de l’admiınistration du dıstrıict de 70)0| avaıt faıt droit

unec supplique du pere Justine: celu1-c1 rappelaıt qu’1 desservaıt Geny
el Pargnan depu1s dıx-neuf Aans, qu’1 avaıt 52 feux ans l’une el F3 ans
l’autre, eit QUC, 11 etaıt de mauvalse sante, l avalt des dıfficulte
POUTF aSssuTer desservıice. Comme le dıstrıict de Laon etaıt  e arge el gene-
rCUX, 11 etaıt  z d’avıs de donner requerant supplement de traıtement
de 300 Maıs une dec1ısıon devaıt etre soumıI1se ”’accord de L’ıns-
nce superleure, le directoire de V’admiınıiıstration du departement de
l’A1lsne, seant lu1 auUss1ı aon Et celu1-c1, le octobre, demande des
expliıcations:

ı] faut SaVOIT S1 de tout Pargnan na paSs ete annexe GenYy
«auquel Cas l Justine| na accepte de les desservir qUC SOUS {[OUS les
r1SquUES eft evenemens eft dıfficulte des chemins»;

fera droit la requete de Justine S1 l’une de Ce>s paro1sses est pPaSs
de dro1t eft na Jamaıs ete la succursale de l’autre;

Laon, Aısne, 490,
Ibid., Ld:; 43° v et 516
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S1 le demandeur est impotent aveugle, 11 Oo1t demander vicalıre
retirer AVCC la pens1ion.

Les explıcatıons d’Etienne Justine satısfırent PaAS le directolire du
Departement. Le 78 decembre 1/791, le directolre du Dıiıstrict enregıistra
l’avıs du directoilre du Departement SUrTr ffaıre des explica-
t1ons d9 Justine, qu1 avaıt dıt aVOIT des dimes Geny, Pargnan, eft
meme Qeuilly, le Departement qavaıt tranche: 11 Nn Y avaıt paSs leu
delıberer.

PTIODOS du COMNLVOIS LANNOIS, pretera attention Un menti1on,
malheureusement imprecIse, de V’Etat du personnel. du clerge de OLS-
sons*  5  » quı declare QUC frere etaıt  b retire TUCYy, el qu’1 etaıt  X CI-

mente. ( ’est 1a que l’on voudraıt des prec1s1ons. De quel erment s’agıt-ıl?
quelle ate l’avaıt-ıl prete? Ce <  est pas le erment la Constıitution

Cıvıle du cClerse, pU1sque seuls etalent SOUMIS CCU*X quı avalent charge
d’ames Vraısemblablement, l doit DOUVOIF S’agır du erment de Lıberte-
Egalıte, dıt «petit serment», la prestation duquel erment etaıt  H e le
versement de la pension ecclesiastıque qUC 1’Etat S’engageaıt VOISCOILI.

On Hubert ATARCHE, 11011 immediatement apres SO  — depart
de Cu1ssy, mals seulement 1794 En l’an 1L, 11 est vicalre Saınt-Remy
(Meuse actuelle)*®. abdıque le floreal IL, ler maı 1/794, el decede

Saınt-Mıhıiel, domiucıle du cıtoyen Dıigout, 1UC Basse, section du
ourg, le thermıdor IL, 15 Ju1ıllet 1794 Parmı les PCETSONNCS qu1
declarent deces, f1gure s10)  a Irere, Joseph Latarche., meuntler Mouıilly.
Au suJet ubert Latarche, CJ l’abbe Gaillemin*h.

PTrOPDOS de i LECLERC, fera la meme rCeMaaTrqUue, qu ä PTODOS du
frere Lannoı1s Cr SUpPrA); S’1  2 est dıt assermente, de quel erment s’agıt-ıl?
Procureur de Cu1ssy, 11 n’avaıt pPas charge d9  ame. Donc 11 s’agıt Vral-
semblablement pas du erment la Constitution Cıvıle du clerge, pu1squ’ıl
na paSs de CUTC, nı FECU une CHT® SOUVETINECT. est probable qu’1 s’agıt
du «petıt erment>», qu1 permettaıt de reCceVvoIlr uUunNnc pens1on, ei qUC
erment lu1 perm1s effectivement de iraverser la Revolution ans

SO1ssons, Archives de l’eveche, tatl. du personnel..., ler, 326. 2049
Bar-le-duc, Meuse, 1479
bbe Andre G AILLEMIN, el fasc. 1L, 1488
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amılle., La Herıe, cCantfon de Hırson. I1 SCTAa tıtulaıiıre de CHFe SOUS

le regıme du Concordat.

Peu de renseignements SUTr Franco1s LOUIS*?, qu1ı est Tfect1-
vement dec  e Rethel le 3 decembre 1822

Jean Franco1s INEL, dernıier survıvant de la colonıe norbertine Ns-

plantee TUCY, apres QVOIT ete succursalıste de ce! paro1sse de 1822
1832, dro1t quelques notations dans la Semaline du Vermandois de
186025 C’est 1len de 1ne ont parle L/Ecuy dans uUune lettre

Collinet“*, Cal SOI frere alne, Pıerre inel, etaıt  Ü A dec:  e  N  d  e depu1s 18514
iıne avaılt TECU une de SCS SOCUTS, Marıe Franco1ise inel, de

Piıerre Garnıer, quı mMmourut TUCY 1821 elon l’etat-cıvıl, la declara-
t1on du deces est faıte Par Jean Franco1s inel, frere de la defunte, AVCC

qu1ı elle demeuraıt.

Jean Baptıste Fel ARAT, ont le pere etaıt  4 1ss]1er tojle (d’apre
SON acte de bapte&me), presente touJours ans bıographie «IrT!  » de
plus de trente Aanlls, de 1792 Ou 11 fixe Andelot, 1826 OUu le

ans la Meuse, Fresnes. 11 est dec  e  \  d  e Verdun 16 septembre
1841

Sur iıchel NOEL, OUS plus de rense1gnements. Un etat du
19 thermıdor IL, aout 1794, POUTF le district de Rethel, dıt SON PTO-
POS «d quıtte la euvılle friımaıre an 1L, novembre-decembre
17931»?, ei precıse qu’1 est abdicataıre.

On le ensulte Muzeray, canton d’Arrancy, Meuse, OUu l est

qualifie de manouVvrTIerT. Le vendemilaiıre 1L, octobre 1/94,
Muzeray, age de 48 Aals, il epouse uUunNnc jeune de aAans, e-

22 Bıen qUC decede Rethel, Franco1s Lou1s avaıt \  \ enterre DEeTY, Canton de Novıon
Porcıen (A1sne), qu ’un de SCS NCVCUXA, l’abbe Bertin, etalt ure de derYy 182 Sur

tombe, pouvaılt lıre l’insceription disant qUC le Lou1ls avalt passe d1ıx annees d’exıl
POUT la fo1, trente annees de souffrances cruelles, ei quatre-vingt-deux annees INnNOCENCE
ei de vertu Le portral} du Lou1s 1909 presbytere de SeTY. seralt pas
nutıle de partır, la auss]l, la recherche de portrailt, S17  1 exI1iste CLICOTe.- Voir l’article
de JADART, «Le vıllage de DeTY. » Paru 1909 ans les Annales retheloises..., el
tıre-ä-part, speclalement la

23 Semalne du Vermandotlts de 1860, 250
Berthe RAVARY, Premontre dans la fourmenlte revolutionnatre. La VIie de JE

L’Ecuy‚ dernier bbe eneral des remontres France (1740-18534), Parıs, 1953. 25
D Charlevılle-Mezıeres, Ardennes, eT; Lbid., 13
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rine Collın, natıve de OUpPY. auTa mMO1NSs tTrOo1Ss enfants, LOUS les
tro1ls dec  e  N  des bas age

1{1 decede Muzeray le 21 octobre 1809, ef s0)  —_ acte de deces le quali-
fıe de «pensionnaıre ecclesiastiıque du gouvernement», mals le dıt nı
marI6e, nı veuf... On parle aucuneMentT de SO  —_ epouse ans SO acte
de deces, el les tables decennales de Muzeray parlent nı du deces de
Catherine Collın, nı d’un eventuel dıvorce de elle-c1ı ef de iıchel oel

Pas beaucoup de rense1gnements SUT Pıerre NOEL, le dernıer
prleur-cure de Dızy-le-gros. Son acte de bapteme, 1/ 13 le dıt fıls
legıtıme de Franco1s eit de Jeanne Martın. Son parraın, Le Noel, s1gne,
ef fort bıen, ma1ls marraıne declare SaVOITr s1gner. L’examen des
registres de l’admınıstration nouvelle OUS apporte rense1ignement SUT

D  etat de la paro1sse de Dızy la fın de ’Ancıen Regıime. Cette petite
paro1sse dısposaılt une petite ecole POUT I’iınstruction des Jeunes filles
La COMMMUNEC de Dızy reclame UJUC l’admınıstration PayC ma1lntenant la
pension des euxX rel1g1eUseEs quı tiennent ecole L’administration
decıde JUC SUT la de Cu1ssy donnera par prov1s1ıon une

de 400 . par quartıer, el AVCC justificatifs“®.
'OUuUr Franco1s Etienne QUENTIN, placard annoncant SOM deces,
novembre 183927

PTrODOS de Gilles RICHARD, viei1llard TECUu Dar l’abbe pıt1e eft

PUTC charıte quo1que SOM benefice depende pas de malson.. Y
maıntenant quelques rense1gnements supplementaıires. seraıt ne Salls

doute Aautour de5} fıt probablement profession VOIS 1727 28
(maı1s 0U?), Calr le voılnt renouveler SCS Justemont le ler Janvıer
172928 Le chapıtre de 1730 l’envoye Mureau eft l’autorise reCeVOIT le
diaconat??. On lerdıacre, Cu1ssy, OUu l sıgne acfte capıtulaıre
le 18 fevrıer 17320 Ou recut-ıl la pretrise? On saıt. Renvoye Mureau:
le chapıtre de 1736 l’envoye de Mureau Justemont professeur”

Laon, Aı1sne, 490,
27 Bar-le-duc, Meuse, 11 95 plece
258 Salnt-Julien-les-Metz, Moselle, 995

Epınal, Vosges, 10, 38
Laon, Aısne, 865

31 Epıinal, Vosges, 10,
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eft il renouvelle SCS le ler Janvıer 173752 On le Irouve ensuıte
prieur-cure de Chaumont-Porcıien, prem1ere sıgnature Ju1llet 1/40, der-
nıere sıgnature 19 septembre 1/45, DU1S 11 est prieur-cure de ROocquı1gny
du fevriıer 1/46 resignatıon le a0ut 1749°>

Sa bıiographıie presente alors «blanc» de plus de quarante Ans, ef
n’entend plus parler de Ju1, Jusqu’au printemps de 1790, OU, vIie1l ef senıile,
il est Cu1ssy. Peut-etre avaıt-t-ıl ete POUTVU d’une CUTEC 19(0)8| premontree”

L’abbe ’emmena AVCC Iu1 TUCY, eft cC’est 1a qu’1 deceda Au registre
d’etat-cıvıl de TUCY, lıt, octobre 1791

«qd ete inhume dans le Cc1imetiere de paro1sse Dal MO1 Franco1s Mınel,
pretre, demieuran|.t che7z Flamın QuUSssI1ı habıtant de paro1sse, du
CONsentement de Duflot ure |constitutionnel| du hıeu, le OTP: de Giılles
Rıchard, pretre, age d’envıron Alls, \  o  \ che7z Flamın,
laquelle ınhumatıon Ont assıste esdiıts SIS Flamın, eft Duflot cure, Des-
OYy' ure de Chevrigny, Paqueron w{0)  —; pens[ion]naire“, Wadelın-
COUT' pretre habıtant paro1sse, outo1lr [OU Montoı1s? | maiıre de
leu el autres MI1IS du defunt.»

L’exemple de AILLARD, dernier prieur-cure d’Qeuıilly, NOUS Montfre
uUunc fo1s CIICOTC COomMMEentT la nouvelle admınıstration, nee de la Revolution,

dü S’OcCcuper des affalıres temporelles des eccles1iastıques. Par
euxX fo1s 1791 l est question des cComptes du pere alllar‘ devant
L’admınıstration du dıstrict de a0o0n. Ce dernIier, dans seance du

fevriıer 1/791, enreg1istre la demande du pere alllar‘ de FreCeVOIIT SON
traıtement de 1790, ma1ls le Dıstrıict veut pas lıquıder traıtement Sans
aVOIF maılns les COmpltes prec1s du prieur-cure POUT ce annee-lä
1790 Cecı fera qUu au de la seance du ler a0uUt 19L les Comptes
du prieur-cure d’Qeu1lly sSont apures, el il na pas 1790 les
1200 qu’1 auraıt dü avOIr, le Dıistrict lu1 faıt Compter une de G

complement de qu’1 deJä

Voıir ofe
33 Charlevılle-Mezıi6&res, Ardennes, 153

Parmı «Jles MmM1s du defunt» quı sıgnent l’acte de la sepulture de Giılles Rıchard,
figure Clement Paqueron. elon vraısemblance, ıl s’agıt d’un premontre reforme,
ne Joinville Haute-Marne actuelle) le decembre L33; profes Salınt-Paul de Verdun
le mal A (Verdun, Archıves municı1pales, 70, lasse V)’ eNvoye de Mureau
Cu1ssy par le chapıtre de 1768 (Epinal, Vosges, 10, 47), qu’on reITOUVve
1790 conventuel de Sery. On olt qu'en octobre 1/791, 11 retire he7z Desnoyer,
ure sans doute constitutionnel| de Chevregny. On na de rense1ignements le
CONCcernant qu'en 1799, PU1S 1802, OUu 11} est ans O]  —_ pays natal de Joinville.

Laon, Aısne, 490, v 338
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L’annee su1vante, alllar‘ S’adresse LIOUVCAaU district de a0o0Nn
depu1s Reiıms, Ou Ul irouve maıntenant, l faıt demander Par SON on!|
de procuratiıon (quı 110 qUC l’on pourraıt dıre, de predestine: l
s’appelle le sieur Dieu!) qu’on Iu1 donne quı Iu1 revIient. est demeure

fonctionnaıre Jusqu’au ler maı 1791, Iu1 olt OonCcC quatre MmMOoOI1s
de salalre SUT le pıed de 1200 Par Depuı1s qu’1 s’est retire, 11 Iu1 est
echu euxX quartiers eft euX MOoOI1s de s()  — traıtement 500 PCN-
s1ionnaIlire de la Natıon. De plus, il demande qu’on Iu1 PDayC d’avance le
trımestre de Janvıer de Cc@!| annee Le 23 INaTs 1792 le departement
de ’Aısne decıde de lu1 faıre 200 DOUT I1NaTs ei avrıl 1791 tant

qUuE Ccure. quan reste, le Ju1 PayCIa ralson de 500 par an  36
D’apres r X-&  etat cıvıl de Reıms, alıllar‘ est Jlen dec:  el  \  d  e 1UC Neuve,
Ce!l vılle, le vendemılaıre HT: septembre 1794

Les affalıres de Jean ENATY, conventuel de Cu1ssy el vicalre perpetuel
de la Vılle-au-bois les Dızy-le-gros, reclament tout autant l’attention du
district de Laon, d’autant qUeC rel1g1euxX, d’abord Jureur, avalıt retracte
SON erment la Constitution cıvıle du clerge des le INars 1791
ONC avant-meme qUC l’on alt connalssance des euxX TeTs de Pıe VI
condamnant la Constıitution cıvıle 37 DU1S repr1s V’exercice du culte,
demande pleıne pension de rel1g1euUX plus la moıitlie de SOM traıtement
de Vicalre, reclame supplement POUT ServICes rendus la paro1sse de
Dizy-le-gros?®.

On salt qUC Jean Venaty MOUTUL, deporte Guyane, Conanama
brumaire VII (octobre 1798)”.

Piıerre ERJUS, 18 uıllet 1/791, avaıt declare retirer Mouzon chez
nomme Joseph Fortier*®. Maıs il auraıt ensullte em1gre, CL 1794, le

pere ENTY; prieur claustral de Ressons sıgnale, ans SOI Journal de
VOYASE de deportation, que VerJus est place chez S1ıeur terpoel,
maıitre de et aubergiste de Herzbrock, pres de arholz, OUu il ”’auraıt

36 Ibid., 491,
&/ I!bid., 490, vn ef 338
3 Ibid., Ld., 103 322 ei 473, el 491,

Xavıler ‚AVAGNE D’OÖRTIGUE, «Mort violente, ex1l, deportation, premontres fran-
Cals victimes de la Revolution (1791-1799)», ans Analecta Praemonstratens1ia, 68,
1992, 296

Charlevılle-Mezıeres, Ardennes,
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rencontre*+! Ver]Jus rentra France VeTS 800-1802°, el 11 i1gure
registre des pretres quı l’Eveque concordataıre de Metz delıvre
certificat de cCommunI1on, la ate du fructidor X, septembre
1803 «Pılıerre VerJus, retire Mouzon»  42_ I1 N y plus de registres DL  etat-
C1ıvıl DOUTF IVTY, seulement des tables decennales, quı corroborent ate
de deces dernıjere COMMMUNEC Ju1llet 1819

Jean-Baptıiste WADELINCOURT etaıt certaınement JUC l’on peut ADDC-
ler relıg1euxX pleın d’aveniır: pretre aNs ef S1X mOI1S, le er  €;
MoOIlnNs de dıx-huit MmMOoO1s plus tard, prieur claustral de Cu1ssy eit 11 SCTAa le
dernier une longue serı1e. Retire TUCY AVCC SO  3: abbe eit quelques
relıg1euX, il pretera SaJlmls doute le erment de Liberte-Egalıte, quı Iu1
ASSUuTa le de pens1on. Maıs CI1ICOTC une fO1S, quelle date
a-t-ı] OnNC prete serment? L’Etat du personnel. du clerge de OLS-
sons”, POUTF tant d’autres, le dıt assermente, ma1ls SaJmnls 1iıre
plus, el Sall$s ıre quelle date! Or S1 le erment la Constitution cıvıle

\  \ condamne (tardıvement) Par Rome., 11 nen est PaSs de meme du
«petit erment», erment de Lıberte-Egalıite, l’automne de 1792 (que
meme merY, superieur general de la Oompagnıe de Saınt-Sulpice,

reprouvaıt pas)
pres la grande de la Jlerreur, le saıt, C’est luı quı reprendra

l’exercice publıc du culte TUCY. Au Concordat, il SCTAa le succursalıste
de Lierval, PU1S de TUCY, OUu l decedera 1814

Lorsque la Revolutıion, la cCcCommunaute de Cu1ssy comprend
OnNCcC conventuels, dont l’abbe reguller, rel1g1euX octogenaıre
retombe enfance, diacre Caecutiens>» el frere COMNLVETS.

S1X prieurs-cures, ont euX plus que septuagenalres (Pıerre oel et
Piıerre Alex1s Taıllard) ef vicalre pe  etuel, en le desservıice des
prieures-cures el des AaNDNECXCS

SI l’on eprend les bıographies des derniers relıg1euUxX de Cu1ssy,
peut qu’etre Irappe par euX faıts, quı donnent caractere d’exception

Jean-Baptıiste HENRY, Iagebuch der Verbannungsreise (1792-1802). Aufzeichnungen
des bbe Henry ber die Französische Revolution, seiln ‚xıl un seinen Aufenthalt In
Westfalen, dıtıon ei traduction de Bernward KRÖGER, ( Veröffentliıchungen der Hısto-
rischen Kommıiss1ion für Westfalen, XIX; Westfälische Briefwechsel und Denkwürdig-
keıten, 10), Münster, 2006, 214-217; OIlr egalement KIDLDIS

Saınt-Julien-les-Metz, Moselle, eveche de Metz, 601
43 SO1SSONS, Archıves de l’eveche, tat. du personnel..., ler, 1128, 4041
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e ma1lson, parmı toufes les abbayes eTt residences premontrees Iran-
Calses de 1790

D’abord, la anılere ont quelques relıgieux «SC replıent» TUCY,
evidemment DOUTF continuer, DFO’ la VvIe relıg1euUse. On voudraıt

SaVvOIr plus SUT Gce! crypto-communaute; eft d’abord, combıen de rel1-
gieux? V’etat-cıvıl de TUCY IrOoUVve auUSss1 le deces 1811, de Jean
Thomas, premontre: C’est le dernier priıeur claustral de Chaumont-la-pis-
ciıne. Maıs quelle epoque est-11 VeNnUü Vivre Trucy?““

Quelle VIeE religieuse ans crypto-communaute? Dıt-on, MO1NSs
partiıellement, OoIl1ce commun? Quelles observances?

Ensuılte, le domaıne materIı1el: quels bätıments? Quel staftuf (locatıon,
acquıisıtion des batıments, don grac1euX d’amıs)? De qUO1 vit-on? Des
tres albles pens1ions versees Dar l’Etat quan es sont versees? Des
legumes d’un eventuel Jardın? Des quelques volatıles une eventuelle
basse-cour? De OoOnNns nature des paro1ssiens de TUCYy eft de Laerval?

Par aılleurs, les relatıons AVCC le cure constitutionnel de TUCY ont l’aır
bonnes, octobre 1791 mMoment des obseques du pere Gilles

Rıchard Maıiıs CCS relatıons ont-elles continue, el combıen de temps? On
voıt ensulte des anclens relig1ieux ( Wadelaıncourt, pu1s Mınel) ASSUuTeEeT le
culte catholıque ans vıllage Maı1s, apres le Concordat, avalent-ıls
presbytere? Celu1r-c1 n’etaıut-ıl qUC la maılson OUu {OUS les rel1g1eUX avalent
vecu? Quant au relatiıons AVCC les bonnes SCNS de TUCY de la
Revolution, 1gnore LOuL, sauftf YUC S1 Wadelaıincourt eprend
l’exercice du culte lors de V’accalmıe de 1/795, C’est len la demande des
parolssiens.

D’autre part, des rel121eUX, Concet, est devenu trappıste ans la
branche extra-dure de dom de Lestrange. Je l’a1 ecrıt plus haut, Je
connaIls pas d’autre premontre {rancals de 1790 quı1ı l’alt imıte.

Ces euxX faıts addıtionnes (TIrucy, quı FECUu mo1lns pre-
montre quı n’etaılt paSs Cu1ssy 1790-91, eft trappe de la Valsaılnte et
SCS sul1vantes), peuvent-i1ls pas sıgnıfier qUEC Cu1ssy etaıt  U uUunc U-
naute fervente, retiree, ef qUE SCS membres, au-delä des condıtions egales
qUC la Revolution creaıt, eft LOut satisfaisant”. voulalent continuer

Au INaTs 1811, deces de Jean Thomas, pretre. Voıir C1-apres AaNNECXC SUT Jean
Thomas.

45 On Vi LDFd, qUC, le fevrier 1791, Ll’abbe Flamın, tant qUE «superleur de la
malson de Cu1ssy», avalt rem1s fr. Concet Un cople de SU]  a Cc{ie de profess1ion. Ce tıtre
de superleur, correspondaıt uUNcC des nouvelles dispositions legales CoONcernant les ma1-
SONS religieuses. On le salt, toutes CCS alsons talent legalement supprim6ees. Maıs
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une vlie, selon leurs poss1ıbılıtes? Les declarations de la plupart des
conventuels lors de I’'ınventaire de maı 1/790, vont egalement ans
meme SCIIS

Des rel1g1eUX, devant la rigueur des emps, ont prefere s’ex1ıler, urtout
l’automne de 1792 C’est le CaS, len SUr, de Concet. Maıs C’est aUssı

celu1 de Berton, de 120t, de Frıant, de Gody, de Ver]Jus, du prieur-cure
de S5on, Louı1s, el, selon vraısemblance, de Narat Certaıins d’entre
CUX ont trouve asıle dans des abbayes outre-Rhın.

Deux seulement (tro1s S1 l’on ajoute, de SCS nombreux atermole-
9 le pere Venaty), Sont entres ans le clerge constitutionnel, Latarche
decedant PTESQUC tout de suılte, iıchel oe] etant le seul de l’ancıenne
cCommunaute de Cu1ssy marıer. Quant Venaty, le saıt, 11 fınıt
pPar etre deporte, el MOUrTrut Conanama.

La plupart des survıvants faıt partıe du clerge concordataıre.
Faut-1l ecrtIre: CCS vlies, quels romans’”?

AÄAnnexe: Jean [ HOMAS

Ce premontre de l’antıque r1gueur est PCU Voılc1, SON

PIODOS, qUC l’on peut SaVvOIr ”’heure actuelle.
Jean TIhomas, fıls de Ihomas TIThomas el de audıne agot, est ne, le

15 Janvier 1736 (cecCI d’apres SOM acte de deces) Me1x devant Vırton
diocese de Ireves (actuellement elg1ıque, provınce de Luxembourg).
Nous 1ZNOroNs tOout de famıille, de SCS etudes.

IB novıcılat de Salnt-Paul de Verdun vingt ans, el pren
’habiıt le Juillet 1756, faıt profession le ler maı 1/58 a1lls et tro1ls
mois*®. On le LrouVe, relıg1eUxX de Cul1ssy, lors du diaconat qu’1 recolt
Laon le septembre 176347 I] est CI1ICOTC Cu1ssy l’automne de la
meme annee, sıgnant acte capıtulaıire le novembre“*®.

[OUS les C1-devant relıg1euxX n’etalent pPas CICOTE partıs, certaiınes
d’entre elles alla1ent etre des alsons de reun10n, les religieux etalent pr1€es de elıre
superleur. Dans beaucoup de ma1lsons religieuses, le superleur de la malson sSupprimee,
1C1 le pere Flamın, devınt alnsı le NOUVCAaU superleur (on n ’ose pas ecrTIre: le superl1eur
revolutionnaire). Pas POUT longtemps, PUu1sSque, du printemps el de > 91, COTI-
talns relıg1eux retirerent ans leur amılle, el Samnlıs Ooute CINq d’entre CUX gagnerent
Irucy!

Verdun, Archives munıcı1pales, 7 $ lasse f hasse
Laon, Al1sne, 2492
Ibid., 863
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Sa biographie presente alOrs «blanc» de plus de se1zZe ans”,
le qu'en 1/90 Sur la lıste des relıg1euUX de l’observance reformee,
envoyee le avrıl 1790 Comıite ecclesiastique de L’Assemblee Natıo-
ale Constıituante par Domin1ique Baudot prieur claustral 1val eit
vicaılıre general de 68 observance), l est sıgnale prileur claustral

9!de Chaumont-la-piscine, age de cinquante quatre A1lls

la vente du mobıilıer de SO  — abbaye?*, cCompagnıe du u_
TeUT de 0)81 abbaye, Nıcolas Oudınot, 11 <v’etablır Cumi6eres, canton

d’Auviıllers, dıstrıct d’Epernay, departement de la Marne. Et, depu1s
Cumıieres, 11 reclame distrıct de Rethel ans lequel etaıt  m sıtue
Chaumont), le uıllet 1/91, le payemen de pension

Combılen de resta-t-1ı1 Cumieres, JE n al TOUVeEeT de pleces
d’archıves quı le dısent AVCC sürete. Maıs l semble que le pEere Oudınot
etaıt  D des 1795 Vanault-les-dames>?, OUu CcCe epoque l declara
reprendre l’exercice du culte peut hasarder qUC cC’est peut-etre
moment-lä, JUC Jean IThomas Irucy? On salt paS, d’autant
plus JUC le chanoılıne Miıllard declare?*, mals Sdil> donner de references,
qUC Jean Ihomas etaıt  z Cumieres

Maıs 11 TUCY, donc, peut-etre efi Jusqu’ä PICUVC du contraire,
CI>S CCS annees du Dıiırectoire. K 11 n’arrıva pPas les maılns vides. elon

On pourraıt evidemment PCNSCI UUC le Jean Ihomas dont 1} S’ag1! 1C1, est celu1 quı
priıeur claustral de Marcheroux moment du chapıtre natıonal de 1//0, ma1ls celu1-

C1 IMOUTUL superleur du Calvaıre de Charlevılle, le I1LaTs 1779 (CeCI d’apres le bıllet du
chapıtre de Toutefoi1s, le Jean I homas qu1 OUuS interesse 1C1, pretre des Quatre-
emps de decembre 1763 plus töt, ef Samlls oute pretre seulement 1764, auraıt \  \
1en jeune POUT etre prıeur claustral de Marcheroux 1770; meme S1 Marcheroux est
uUunec tres petite abbaye.

Le priıeur de Marcheroux PU1S superleur de Charlevılle, ne 1ZYy la
(Ardennes actuelles), avalıt faıt profession Salnt-Paul de Verdun le mal 1/37/ mem
reference qu ä la note D  , lasse el vIie OUuS est pratıquement completement
inconnue. ONC environ ving ans de plus YUqUC le dernier prieur claustral de aumont-
la-piscıne.

Parıs, Archıves nationales, 1X/ E: hasse 170
Charlevılle-Mezıeres, Ardennes, 528
Ibid., 128 (8) 154/ 9; 154/ . 625; ei Chälons-Champagne, Marne,

1276, Ju1llet 1791
Vanault-les-dames, ancıen priıeure-cure de Salnt-Paul de Verdun, S1S ans le epar-

tement actuel de la Marne, avalt POUT dernier prleur-cure, avanı la Revolution, le pere
Fauconnter. Celu1-c1, dejä septuagenaıre, retira ans la reg10n de Longwy, 0)  - pays
natal, lors de la lerreur dechristianisatrıce, ef revınt plus ans la Marne. Le pere
Oudıinot vint, Sans outfe 1795, Vanault-les-dames. es! du MO1NS l’opiniıon du cha-
nolne MILLARD, Clerge du diocese de Chäalons-sur-Marne SOM la Revolution, Chälons,
1903, ler, 335 el 3,

ID., CI ler, 335
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vraısemblance, l etaıt partı de Chaumont AVCC certaın nombre
de manuscriıts CONCernant SON abbaye. du les TUCY, al les
egua Jean-Francoi1s 1ıne Ce dernıier les le SOM LOUr eccle-
slastıque, quı1ı les remiıt sem1naıre de Reims, d’ou, lors de la Separatıon
de l’Eglıse el de I1’Etat 1905-06, ıls ont ete deposes la bıblıotheque
munıcıpale de Reims: iıls Ssont touJours, heureusement, la bıbliıotheque
patrımon1ale Carnegıl1e de la V1 de Reıiıms.

Dans l’etat-cıvıl de TUCY, I1aTs 1811, ITOUVvVe l’acte de deces
de Jean Thomas «pretre, pensionnaire ecclesiastique, prleur de ordre
des Premontres reformes, ne le 15 Janvıer 1736 proprietaire demeurant
audıt TUCYy depu1s plusieurs annees°». 1La declaratıon du deces est faıte
PDar Wadelaıincourt, desservant de TUCY, eft inel, «TOUS euxX
amıs eit confreres du defunt».

Sextius Xavler LAVAGNE D/ OÖRTIGUE
F-13100 A1x Provence

55 Souligne par MmMoOo1.


